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Notre « Blanche-Neige » pose un regard crit ique sur la violence de notre soci t  de consommation eté é  
sur le diktat de l'apparence qui fait, aujourd'hui plus que jamais, loi  et norme, sur les crans deé  

toutes sortes.



    

   L'histoire

Un plateau de t l vision.é é

Comme  chaque  semaine,  la  pr sentatr ice  vedette  invite  uneé  
jeune f i l le  mesurer leurs beaut s respectives, dans l' missionà é é  
« Oh miroir ! Dis moi qui est la plus bel le  ». 

Nous plongeons ici  dans une fausse t l  r al i t . Habituel lementé é é é  
l ' invi t e,  une  com dienne,  t ient  son  r le  af in  que  laé é ô  
pr sentatr ice  gagne  le  jeu  et  remporte  le  prince  charmant.é  
Sauf  que  cette  fois-ci,  la  com dienne  n'est  pas  au  rendez-é
vous.  C'est  la  bel le  f i l le  de  la  pr sentatr ice,  Blanche-Neige,é  
qui  s'occupe  de  sa  garde  robe,  qui  la  remplace  au  pied  lev ,é  
et tout bascule...

Comme dans  le  conte  originel,  Blanche-Neige  prend  la  fui te... 
et  d couvre  la  maison  des  sept  nains  :  refuge  onir ique  peuplé é 
de  papi l lons  mult icolores  et  de  sept  tubes  cathodiques.  Mais 
la mar tre continue  la traquer, par l 'entremise des t l visionsâ à é é  
omnipr sentes, tel les des cam ras de survei l lance.é é

Blanche-Neige  succombera  malgr  tout   la  soci t  deé à é é  
consommation,  parce  qu'el le  aimerait  renvoyer  une  autre 
image  d'el le-m me  et  ce  jusqu'au  moment  o  el le  d cide  deê ù é  
choisir sa vie en croquant la pomme. Quitte  mourir.à

Le  Prince  Charmant  teint  les  crans  de  t l vision,  le  mondeé é é é  
vir tuel s' vapore, Blanche-Neige se r vei l le...é é

  



   Sc nographie et vid oé é
Notre  Blanche-Neige  est  une  jeune  f i l le  d'aujourd'hui,  sous 
l'emprise  des  crans.  T l vision,  ordinateur,  vid o,  t l phone,é é é é é é  
console...

Sur  sc ne,  une  com dienne  et  un  musicien  interpr tent  Blanche-è é è
Neige  et  le  Prince  Charmant.  Personnages  entre  poup es  eté  
mangas.  Quand  aux  autres  personnages  du  conte,  i ls  sont  tous 
vir tuels.  Mar tre,  sept  nains,  miroir  magique,  apparaissent  surâ  
des  crans  g ants,  sept  crans  de  t l vision,  ou  autre  cransé é é é é é  
inattendus. Et voix enregistr es. é

Ces  miroirs  d'aujourd'hui  nous  renvoient  l ' image  de  ce  que  l'on 
cherche   nous  imposer,  nous  emp chant  de  nous  r aliser  età ê é  
fa onnant  nos  corps  et  nos  d sirs  de  mani re  superf iciel le.  C'estç é è  
le  r gne  de  l'apparence.  C'est  la  dictature  de  la  soci t  deè é é  
consommation.  Aujourd'hui  le  culte  de  la  beaut  passive  esté  
v hicul  par  la  t l vision  et  les  m dias,  que  ce  soit   travers  laé é é é é à  
publ ici t ,  missions  de  soi-disant  r al it ,  certains  f i lms  et  dessinsé é é é  
anim s. é

Et   travers  toutes  ces  images,  qui  nousà  
entourent  et  nous  survei l lent   longueur  deà  
temps,  nous  subissons  constamment  une 
manipulat ion  insidieuse.  I l  s'agit  donc  ici 
de  poser  un  regard  cr i t ique  sur  tous  ces 
crans.é

 
Les  vid os  sont  des  personnages   parté à  
ent i re qui  interagissent avec ceux pr sentsè é  
sur la sc ne en chair  et  en os.  Nous jouonsè  
sur le trouble entre r el et f ict ion. é

Les  deux  personnages  voluent  dans  uneé  
esth tique  color e  et  plast i f i e.  Mais  peu  é é é à 
peu,  crans,  objets,  mondes  vir tuelsé  
s'effacent  pour  laisser  place  la  vie  r elle.à é  
Cel le  o  la  valeur  des  choses  est  plusù  
importante que leur prix.



   Une adaptation

« Blanche-Neige »  est  un  des  contes  tradit ionnels  dont  on 
retrouve  le  plus  de  versions  dans  le  monde  entier,  avant  que 
les  fr res  Grimm ne  le  transcrivent  sur  papier.  Walt  Disney  enè  
a  propos  une  version  qui,  encore  aujourd'hui,  reste  grav eé é  
dans l' imaginaire  col lect i f .  Mais  depuis  Walt  Disney,  le  monde 
a chang , et la place de la femme s'est transform e. M me s'i lé é ê  
reste  encore  du  chemin   parcourir.  I l  nous  parait  doncà  
important  de  rompre  avec  cette  image  de  femme soumise,  qui 
fai t  du  conte  de  Grimm un  conte  r act ionnaire,  et  de  proposeré  
une  Blanche-Neige  d'aujourd'hui,  dont  le  seul  but  ne  serait  
pas d'attendre le Prince Charmant.

Gr ce   la  sc nographie  et  aux  mult iples  crans,  nous  cr onsâ à é é é  
un  monde  postmoderne  et  restons  toujours  f id les  au  conteè  
d'origine.

Blanche-Neige est  ainsi  devenue un personnage embl matiqueé  
de l'enfance. L'arch type de la princesse par  excel lence.  Maisé  
c'est  surtout  la  mult i tude  des  interpr tations  possibles  quié  
consti tue  sa  r ichesse.  Une r flexion  morale  sur  la  jeunesse  eté  
sa  beaut  ph m re.  Un  conte  ini t iat ique  f minin  du  passageé é é è é  
de  l'enfance   l ' ge  adulte.  Le  parcours  de  l'enfant,  obl ig  à â é à 
l 'adolescence  de  se  mesurer  aux  dangers  de  l'existence,  de 
se  conformer  au  monde  dans  lequel  i l  vi t ,  et  qui  pour  fuir  ses 
nouvel les  obl igat ions,  s' invente  un  univers  imaginaire  et 
rassurant,  dont  i l  sort i ra  grandi  et  adulte.  Pr t   assumer  saê à  
propre vie.

   

  



 
 
   La Compagnie des Bestioles

Depuis 1999, la dimension plur idiscipl inaire s'est impos e comme l ’axe majeur de nos recherches quant  notre d siré à é  
de contemporain, de g n rateur d' motion et é é é de l ien social.  Ainsi nous  mettons en mots, en sc ne et en musique lesè  
textes des auteurs d'aujourd'hui pour tous les publ ics.
Notre travai l  s'art icule autour de trois p les :ô
-  La recherche, l 'exp rimentat ion en mati re de spectaculaire contemporain, qui abouti t   la é è à cr at ion é de spectacles 
ouverts aux autres arts.
-  La cr at ion et tourn e de spectacles orient s vers le é é é jeune publ ic,  dans lesquels nous explorons l'univers des 
contes tradit ionnels, de fa on contemporaineç .
-  La cr at ion et tourn e de spectacles interact i fs de é é pr ventioné .

2012 : Blanche comme la neige  d'apr s Grimm crit  et m.e.s. par M. Waniowskiè é
2010 : L'Hiddenboy spectacle/performance de Brice Durand m.e.s. par Mart ine Waniowski  et Brice durand
2009 : Le sto que peti t  soldat de plombï  d'apr s Andersen crit  et m.e.s. par M. Waniowskiè é
2008 : Qu quette bluesé  adaptat ion de la BD de Baru m.e.s. par Mart ine Waniowski  et Brice durand
2006 : Radio set  de Brice Durand m.e.s. par Mart ine Waniowski et Brice durand
2005 : Des cheveux dans la soupe  spectacle circassien et visuel pour arbre 
2004 : Tango la cruche  l 'eau qu'  la f in el le se casseà à  cri t et m.e.s. par M. Waniowskié
2003 : La M lodie de Brightoné  de Brice Durand m.e.s. par Mart ine Waniowski et Brice durand
2002 : La valse aux al lumettes  cri t et m.e.s. par Mart ine Waniowski é
2001 : Cassandre ou le menuet des cloportes  crit  et m.e.s. Par Mart ine Waniowskié
2001 : La java d’Arthur Lazar  de Mart ine Waniowski m.e.s. par Augustin B cardé
2000 : Kuklos spectacle plur idiscipl inaire dir ig  par Thomas Coltat,  Mart ine Waniowski, Augustin B cardé é
2000 : Corps et tentat ions  de Didier-Georges Gabi ly m.e.s. par Mart ine Waniowski
2000 : Max Gericke de Manfred Karge m.e.s. par Mart ine Waniowski



   

   L' quipeé
Martine Waniowski,  com dienne et metteur en sc neé è
Form e  l 'Universit  Arts du spectacle de Metz,  puis  l 'Ecole Internationale de Th tre Jacques Lecoq é à é à éâ à 
Paris  en  2001,  el le  part icipe   de  mult iples  stages  de  danse  contemporaine,  de  th tre  russe,  età éâ  
d' cr iture. é En 1999, el le fonde la compagnie des Bestioles. D s lors, el le est metteur en sc ne, auteur, eté è  
com dienne  des  dif f rentes  cr at ions  de  la  compagnie.  Int ress e  par  le  th tre  contemporain  et  lesé é é é é éâ  
formes  pluridiscipl inaires,  el le  met  en  sc ne  des  textes  de  Gabi ly,  Karge,  B.  Durand,  et  des  spectaclesè  
visuels al l iant  le cirque,  le th tre et la  danse. Son univers, en qu te d' motions sensoriel les,  s' labore éâ ê é é à 
part ir des corps, avec tout ce qui  traverse les corps, en y laissant une empreinte ind l bile  : la musique,é é  
la  lumi re,  la  vid o...   avec  un  peti t  c t  clownesque et  d cal  qui  ne  peut  s'emp cher  de s'immiscer  unè é ô é é é ê  
peu partout.

Nicolas Moog, musicien
Enfant  i l  apprend   dessiner  dans  les  bois,  sur  un  tronc  d'arbre  et   l 'aide  d'un  poignard.  Mil ieu  desà à  
ann es 1990 i l  quit te le syst me scolaire car i l  faut arr ter l  les frais. Puis c'est sept ans pass s au seiné è ê à é  
du  duo  « El le  l 'a  Mauvaise  »  o  i l  joue  de  la  contrebasse,  qui  ne  connut  jamais  son  heure  de  gloire,ù  
mais  qui  mena  tout  de  m me  les  deux  amis  jusqu'  une  r sidence   la  Sc ne  Nationale  de  M con.ê à é à è â  
Ensuite  i l  fonde « Mr Verdun »,  one-man-band bluesy (guitare et  banjo)  qui  deviendra «  Thee Verduns » 
avec  l'arr iv e de  Mrs  Verdun   la  batter ie.  Une  r ibambelle  de  disques  autoproduits,  tourn es en  Europeé à é  
et aux tats Unis (passage au mythique Deep Blues Festival de Minneapol is).É
En paral l le i l  est auteur des bandes dessin es publ i es chez des diteurs ind pendants fran ais, tels lesè é é é é ç  
Requins Marteaux ou 6 pieds sous terre. Cinq l ivres ont d j  vu le jour,  é à La Chronique (2004), Rose & les  
tatou sé  (2006), Le Poulpe (2008) , My American Diary  (2009) et June (2011).

Augustin B card, regard art ist iqueé
Form   l 'Universit  Arts  du spectacle  de Metz,  puis   l 'Ecole  Internationale  de Th tre Jacques Lecoq é à é à éâ à 
Paris,  i l  fonde  la  compagnie  Viracocha  au  sein  de  laquel le  i l  met  en  sc ne  des  textes  de  Corman,  Py,è  
Fassbinder,  Namiand,  Birkenstock,  Waniowski.  Com dien,  i l  joue  dans  la  compagnie  des  Bestioles  (Laé  
lente  agonie  des Bestioles,  Cassandre de Mart ine Waniowski,  Corps  et  tentat ion  de Gabi ly),  mais  aussi  
avec  Hubert  Colas,  Perr ine  Maurin  (Cie  les  Patr ies  imaginaires),  Anne  Alstrof,  et  Bertrand  Sinapi  (Cie  
Pardes Remonim).
Instal l   Troyes  depuis  1995,  i l  fonde  la  compagnie  Solentiname,  et  met  en  sc ne Lorette  spectacle  deé à è  
danse-th tre pour appartement, et La cantatr ice chauve d'Ionesco.éâ

Vincent Urbani,  cr at ion lumi reé è
N  en  1973,  t i tulaire  d'une  ma trise  en  «  Psychopathologie  et  sant  »,  i l  entame  en  2000  une  doubleé î é  
carr i re  de  musicien  (bassiste-chanteur)  au  sein  du  groupe  “Le  Singe  Blanc”  et  clairagiste  pour  leè é  
th tre (cr ations + r gies). éâ é é
Avec  le  Singe  Blanc  en  2012,  i ls  auront  r al is  7  albums  et  jou  plus  de  500  concerts  ( tourn esé é é é  
europ ennes, Chine, USA). é



En  lumi re,  i l  aura  travai l l  sur  pr s  d'une  quarantaine  de  pi ces  et  pour  plus  d'une  quinzaine  deè é è è  
compagnies,  dont  Bo as  Fr as,   Tamanoir,  Makeuvisch,  Th tre  du  Centaure,  L'Escabel le,  Pardesï ï éâ  
Rimonim...  Au  sein  de  la  Compagnie  des  Bestioles,  i l  cr e  les  lumi res  de  «é è  La  valse  aux  al lumettes  » 
2002, « La M lodie de Brightoné  » 2003, « Radio set » 2006, « Le sto que soldat de plombï  »2009.

Anouar Brissel,  cr at ion vid oé é
I l  est  r al isateur,  cadreur,  monteur,  compresseur  vid o,  retoucheur  d'image,  composit ion  et  d panneuré é é  
informatique.  Dans  le  cadre  du  spectacle  vivant,  i l  travai l le  avec  Gradus  ad  Musicam:  Dogora  (2006)  
Carmina Burana (2007)  ;  l 'Op ra national  de Lorraine (2010)  ;  la  Compagnie  des Bestioles avec Blancheé  
comme neige (nov2011)  & Qu quette  blues (2008).  I l  est  galement  responsable  vid o  l 'Op ra et  Bal leté é é à é  
nat ional  du Rhin saison (2010/2011).

K vin Le Quel lec , cr ation sonoreé é
A Metz depuis 2004, i l  est batteur et cr ateur son principalement pour «é  Le singe blanc », groupe messin 
de rock r gressif, ainsi que dans le groupe «é  Amour » (Metz/Li l le).
I l  est  galement  l 'auteur  de  «é  Kkrane  Big  shopper  »,  projet  musical  solo  compos  et  enregistr  par  sesé é  
soins en mars 2009. Paral l lement i l  d veloppe un studio d'enregistrement.è é
I l  est  aussi  sonorisateur  de  concerts  et  pi ces  de  th tres.  Actuel lement  cr ateur  sonore  pour  spectacleè éâ é  
jeune publ ic, « Blanche comme neige » de Mart ine Waniowski, Cie des Bestioles.

Clot i lde Ast, charg e de productioné
Form e   l 'Universit  Arts  du  spectacle  de  Metz,  el leé à é  
est  dipl m e  d’un  DESS  Expert ise  et  m diat ionô é é  
culturel le  (2004).  Tour  manager  et  sonorisatr ice  du 
groupe  Le  Singe  Blanc depuis  2003.  Responsable 
logist ique  et  accuei l  des  art istes  pour  le  fest ival  de 
danse  Cour  des  Capucins au  Luxembourg  en  2003  et 
2004.  Organisatr ice  du  fest ival  de  musiques  actuel les 
L’Entonnoir  Insomniaque de  2005   2009.  El le  està  
charg e  de  production  aupr s  de  la  compagnie  desé è  
Bestioles  depuis  2004  et  continue   travai l ler  pour  laà  
musique   et  la  danse  (fest ival  Musique  act ion  à 
Vandoeuvre  et  Densit s   Fresnes-en-Woevreé à  
notamment).



   Contacts

Compagnie des Bestioles

Si ge administratifè  
   14 impasse de la Favade - 57000 Metz

Metteur en sc neè  
   Martine Waniowski – 06.63.73.45.32

Charg e de productioné  
   Cloti lde Ast – 06 72 76 80 55
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